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RESUME 
 

Introduction : Le Parc National de Tazekka est un étendu sur du schiste et du calcaire, localisé dans la portion septentrional du Moyen-
Atlas oriental du Maroc ; il comprend de belles futaies de cèdre, des forêts de chênes favorisant l’existence d’une riche biodiversité et il 
présente aussi de nombreuses grottes et gouffres. Objectif : L’objectif de ce présent travail est d’exposer les nouvelles espèces qui ont 
été découvertes lors de l’exploration de la flore bryophytique de ce parc dans le but d’y établir la liste des espèces de Bryophytes de la 
zone. Matériel et Méthodes : La détermination des espèces a été effectuée à l’aide de clés de détermination des Bryophytes au 
laboratoire de Botanique, Biotechnologie et Protection des Plantes de la Faculté des Sciences de Kénitra (Maroc). Résultats : 
L’exploration de la bryoflore a permis l’observation de deux espèces pour la première fois au Maroc. Il s’agit de : Orthothecium intricatum 
(Hartm.) Schimp. et Stegonia latifolia (Schwägrichen) Venturi ex Brotherus var. latifolia. Orthothecium intricatum a été observée fixée 
sur les roches calcaires humides et ombragées de la grotte Friouato formant une population dense avec d’autres espèces de Bryophytes ; 
alors que Stegonia latifolia var. latifolia a été rencontrée sur un sol sec dans la cédraie du Jbel Tazekka à une altitude de 1824 m. La 
description botanique et l’écologie des deux espèces y sont reportées. Conclusion : C’est une découverte qui présente un intérêt 
floristique, écologique et biogéographique pour la flore bryophytique marocaine qui se trouve enrichie de deux taxons. Les échantillons 
sont conservés dans l’herbier du laboratoire cité ci-dessus. 
Mots-clés : Parc National Tazekka, Maroc, Mousses, espèces nouvelles, Bryophytes 
 

ABSTRACT 
 

Background: The Tazekka National Park is an wide area of schist and limestone, located in the northern part of the eastern Middle 
Atlas of Morocco; it includes beautiful tall stand of Atlas Cedar, oak forests supporting the existence of a rich biodiversity and it presents 
also many caves and sinkholes. Objectives: The objejective of this present work is to explose the new species that were discovered 
during the exploration of the bryophytic flora of this park in order to establish the list of Bryophytes species in the area. Material and 
Methods: The determination of species was carried out using Bryophyte determination keys at the laboratory of Botany, Biotechnology 
and Plant Protection of the Faculty of Sciences, Kénitra (Morocco). Results: The exploration of the bryoflora allowed the observation of 
two species for the first time in Morocco. These are : Orthothecium intricatum (Hartm.) Schimp. and Stegonia latifolia (Schwägrichen) 
Venturi ex Brotherus var. latifolia. Orthothecium intricatum was observed fixed on moist and shaded limestone rocks of the Friouato cave 
forming a dense population with other species of Bryophytes; whereas Stegonia latifolia var. latifolia was encountered on dry soil in the 
Cedar grove of Jbel Tazekka at an altitude of 1824 m. The botanical description and ecology of both species are reported.  Conclusion: 
It is a discovery that presents a floristic, ecological and biogeographical interest for the Moroccan bryophytic flora which is enriched with 
two taxa. The samples are preserved in the herbarium of the laboratory cited above. 
Keywords:  Tazekka National Park, Mosses, Bryophytes, new species, Morocco 

 
1. INTRODUCTION  

  
Le Parc National de Tazekka, possède une biodiversité végétale originale et importante représentée par 727 taxons 
appartenant à 78 familles et 348 genres, soit 17% de la flore vasculaire du Maroc [1]. Le massif de Tazekka présente alors 

une biodiversité écosystémique remarquable ; les essences forestières principales qui organisent ces écosystèmes sont : 
Cedrus atlantica, Quercus rotundifolia, Quercus suber et Quercus faginea. Cette biodiversité est le résultat du bioclimat qui 

varie du sub-humide à l’humide et de la diversité des sols qui se développent sur des substrats, essentiellement schisteux 
ou calcaires par endroit. Le sol, formé sur ces substrats, présente des variations au niveau de sa qualité : on observe alors 

des sols profonds, semi-profonds et superficiels. Par conséquent, cette diversité se répercute aussi bien sur la flore 
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vasculaire que bryophytique. Cette dernière n’a été étudiée que de manière fragmentaire dans le massif. Pour cela un 
travail de recherche est entamé dans la région dont l’objectif est d’établir une liste exhaustive de la bryoflore du massif de 

Tazekka.  Ainsi, deux espèces ont été observées pour la première fois au Maroc : Orthothecium intricatum et Stegonia 
latifolia var. latifolia. 
 

2. MATERIELS ET METHODES  
 

2.1 Zone d’étude : 
 

Le massif de Tazekka est rattaché à la province de Taza (Figure 1). Limité par le Rif au Nord, le Moyen Atlas au Sud, la 

plaine du Rharb à l’Ouest et la plaine de Guercif à l’Est, il constitue la terminaison septentrionale du Moyen Atlas, et s’étend 

sur une longueur de 50 km et une largeur de 15 km. Les altitudes sont comprises entre 500 et 1980 m. La pluviométrie 
moyenne annuelle dans le massif varie entre 500 mm à la station de Taza (à 500 m d’altitude) et 1267 mm à la station de 

Bab Bou Idir (à 1570 m d’altitude). La moyenne des températures maximales du mois le plus chaud varie entre 34,5 °C à 
la station de Taza et 28 °C à la station de Tazekka (à 1380 m d’altitude). La moyenne des températures minimales du mois 

le plus froid varie entre –2,8° C à la station de Bab Bou-Idir et 5,5° C à la station de Taza. Le nombre de mois secs varie 

entre 2 à 3 mois à Bab Bou-Idir et 4 à 5 mois à la station de Taza. Les étages bioclimatiques dans le massif sont le 
subhumide dans les stations à basse altitude et l’humide pour les stations à haute altitude [2]. Le substrat de la grotte de 

Friouatou est formé de roches calcaires et dolomitiques ; et, celui du point de récolte situé dans la cédraie est constitué de 
schistes supportant un sol moyennement profond. 

 
Figure 1 : Localisation géographique des sites de rencontre des deux espèces : 
Orthothecium intricatum (Grotte Friouato) et Stegonia latifolia var.latifolia (Jbel Tazekka). 

 

2.2 Méthodologie :  
 

L’échantillonnage adopté est systématique selon des transects choisis suivant un gradient altitudinal. Un échantillon est 

prélevé à chaque peuplement rencontré. Les échantillons récoltés ont été déterminés au Laboratoire de Botanique, 

Biotechnologie et Protection des Plantes sur la base des clés proposées pour les Bryophytes par [3, 4, 5, 6, 7, 8, 9, 10, 11, 
12].  Une comparaison des espèces identifiées avec les espèces citées dans les travaux anciens et les catalogues réalisés 

sur les Bryophytes du Maroc [13, 14] est effectuée pour dégager les espèces nouvelles pour le Maroc. Les espèces 
identifiées sont conservées dans l’Herbier du laboratoire de Botanique, Biotechnologie et Protection des Plantes̋ de la Faculté 

des Sciences de Kénitra (Maroc). 
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3. RESULTATS ET DISCUSSION  
 

L’exploration du massif de Tazekka a permis d’observer deux espèces nouvelles pour le Maroc.  
 

3.1  : Orthothecium Intricatum (Hartm.) Schimp : 
  
Cette espèce est nommée le stylite enchevêtré [15] appartenant à la Famille des Plagiotheciaceae. (Figure 2) [Syn.: 

Holmgrenia intricata (Hartm.) Lindb., = Hypnum irroratum Müll. Hal., = Isothecium intricatum (Hartm.) Boulay, = Leskea 
intricata Hartm., = Leskea irrorata Sendtn., = Pylaisia bollei De Not., = Orthothecium intricatum [16], = Orthothecium 
intricatum var. sericeum Schimp.] [13]. Le genre Orthothecium est un petit genre dioïque comprenant seulement 10 
espèces dans le monde, très rares en Afrique et rarement fertiles [3]. Au sein de la famille des Plagiotheciaceae à laquelle 

il appartient, Orthothecium se caractérise par ses feuilles sans oreillettes et ses rameaux non julacés [5].  
 

Orthothecium intricatum est répartie [3] dans les Montagnes de l’Europe, Islande, Caucase, Turquie, Nord de l’Asie, Pendjab 
(Inde), Nord de l’Afrique, Amérique du Nord et Groenland. Mais, elle reste aussi une espèce méditerranéenne-atlantique 

[14]. C’est une mousse pleurocarpe, assez fréquente sur les rochers calcaires ombragés ; elle a été découverte pour la 

première fois par Bruch en 1851, citée dans la flore de Bourgogne [17], et c’est aussi une espèce alpine [18]. 
 

Au Maroc, cette espèce a été récoltée pour la première fois en Avril 2015, lors d’une étude exhaustive de la bryoflore du 
Parc National de Tazekka dans le Moyen-Atlas, dans la grotte de Friouato (Figure 1a) au sud de Taza. Cette grotte se situe 

à une altitude de 1510 m dans la forêt de chêne vert (34°616,3 N – 4°418,4O). 
 

En Afrique du nord, elle n’a été signalée seulement qu’en Algérie [19]. Orthothecium intricatum est une mousse mince 

pleurocarpe à tige couchée, localisée sur des roches calcaires et dolomitiques ombragées humides. Comme la montre la 
figure 2a, elle a été observée en association avec d’autres espèces telles que Lunularia cruciata, Mnium undilatum, 
Eucladium verticillium et Eurhynchium sp.  Elle forme des touffes vertes à rosâtres petites à étendues. La tige est irrégulière, 
ramifiée avec des feuilles entières généralement écartées-dressées, rarement secondes. Au microscope, mesurant environ 

0.5 mm de long, les cellules sont allongées linéaires. Les feuilles sont étalées dressées lorsque la plante est humide, peu 

concaves, lancéolées, longuement acuminées ou en forme de rabougrissement aigu et sans nervure ni oreillettes et aussi 
sans plis. La plante récoltée est stérile. L’espèce est dioïque et les capsules sont très rarement produites [3]. 

  

 
Figure 2 : L’espèce Orthothecium intricatum (Hartm.) Schimp., a- entrée de la grotte Friouato, 

b- plante à l’état sec (x15), c- tige feuillée (x40), d- feuille (x100), e- cellules du sommet du 
limbe (x400), f- cellules basilaires du limbe (x400). 

 

3.2 Stegonia latifolia (Schwägrichen) Venturi ex Brotherus var. latifolia 
 

La figure 3 montre la deuxième espèce qui a été observée pour la première fois au Maroc [Stegonia latifolia (Schwägrichen) 

Venturi ex Brotherus var. latifolia] ; elle est nommée la stégonie à feuilles larges [15] appartenant à la Famille des Pottiaceae 

[Syn. : Weissia latifolia Schwägr., = Pottia latifolia Müller Hal.] [24]. Le genre Stegonia comprend trois espèces (S. latifolia, 
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S. mouretii et S. hyalinotricha) distinctes du genre Pottia par leurs feuilles à nervure d’ordinaire incomplète et à limbe lisse 
pauvre en chlorophylle [5, 14], et il est considéré comme un genre anormal et hétérogène [20] contenant deux espèces 

différentes par leur capsule immergée ou non immergée. L’identification de ce genre est aisée du fait du limbe entier qui 

distingue ce genre des autres genres de la famille des Pottiaceae. Stegonia latifolia est une espèce répandue seulement au 
nord du pourtour méditerranéen [14] et fréquemment rencontrée dans les hautes montagneuses [21]. Elle est localisée en 

Arctique, nord de l'Europe, nord de Svalbard, Turquie, Asie, Amérique du Nord, Nouvelle Zélande, Antarctique, nord du 
Mexique [22, 3]. Elle est considérée comme une mousse rare [3, 23]. 
 

Stegonia latifolia var. latifolia est rencontrée sur le sol siliceux de la cédraie du Jbel Tazekka en mai 2016, au niveau des 

coordonnées 34°54,7N. et 4°1040,5O, à une altitude d’environ 1824m, formant de petites touffes d’un vert blanchâtre 

de 2-6 cm (Figure 3a). C’est une mousse acrocarpe, calciphile, terricole. La tige feuillée est courte, ne dépasse pas 1cm en 
général (Figure 3b). Les feuilles sont serrées imbriquées à l’état humide comme les écailles d’un bourgeon. Elles sont très 

concaves presque arrondies puis brusquement rétrécies en haut formant un mucron aigu, à nervure percurrente et à limbe 

lisse et pauvre en chlorophylle, le sommet est parfois incolore (Figure 3b, 3c et 3d). Les cellules dans la section inférieure 
et la lame médiane sont rectangulaires allongées et à paroi mince, hyalines de plus en plus dans la portion de feuille 

supérieure et marginale, rhombiques et à paroi épaisse en section transversale avec des parois cellulaires externes dorsales 
épaissies (Figure 3c, 3d et 3e). Les capsules sont oblongue-subcylindriques, érigées ou presque avec un péristome bien 

développé à 16 dents droites irrégulièrement divisées à partir presque de la base ( Figure 3f, 3g et 3h) et des spores d’un 

brun rougeâtre de 40 µm (Figure 3i). 
 

 
Figure 3 : L’espèce Stegonia latifolia (Schwägrichen) Venturi ex Brotherus var. latifolia, a- 
petite touffe (x10), b- tige feuillée à l’état humide (x20), c- une feuille (x40), d- cellules du 
sommet de la feuille (x400), e- cellules de la base du limbe (x100), f- capsules avec coiffe (x15), 
g-  capsule avec opercule (x20), h- dents du péristome (x40), i- spore (x400). 
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4. CONCLUSION 
 

Les études menées dans le massif de Tazekka dans le but d’établir une liste exhaustive des espèces de Bryophytes ont 

permis la découverte de deux espèces nouvelles pour la flore du Maroc qui sont d’un grand intérêt pour la biodiversité  
marocaine et même méditerranéenne. Il s’agit de : Orthothecium intricatum observée dans la grotte de Friouato à 1510 m 

d’altitude et Stegonia latifolia var. latifolia observée dans la cédraie à 1 824 m d’altitude. Cette dernière espèce est nouvelle 
même à l’échelle de l’Afrique du Nord [14], seule Stegonia mouretii (Corb.) Broth. est citée au Maroc [14] ; alors que 

Orthothecium intricatum n’est citée qu’en Algérie [14]. Vu la biodiversité exceptionnelle dont jouit le Maroc en général et 
le massif de Tazekka en particulier, cette découverte montre qu’il y a encore des opportunités à trouver de nouvelles 

espèces bryophytiques. 

 
Reconnaissance Nous remercions vivement Monsieur Najib MAGRI, Ingénieur au Centre de Recherche Forestière de 

Rabat, pour avoir accepté de concevoir la carte de la figure 1 de cet article. 
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